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Acteurs  
Maître d’ouvrage : Commune de Thiéfosse 

Architecte—Paysagiste : ABIES PAYSAGE 

Bureau d’étude VRD : Techni Conseil 

Entreprises : Voirie et eaux pluviales : TRB / Es-
paces verts : IDVERDE 

Autre : CAUE 88 (réalisation d'une pré-étude et 
accompagnement pour le recrutement d'un maitre 
d'œuvre) 

Projet 
La municipalité de Thiéfosse a entrepris un pro-
jet d'aménagement de la traversée de la com-
mune, avec pour objectif principal de ralentir la 
circulation dense sur la RD43, de favoriser les 
modes de déplacement doux. L ’aménagement 
avait également pour but de créer une aire de 
covoiturage et de valoriser le paysage et l ’envi-
ronnement proche de la Vallée de la Moselotte, 
située dans le périmètre du Parc Naturel Régio-
nal des Ballons des Vosges, ainsi que d ’amélio-
rer le cadre de vie des habitants.  
Année de livraison : 2021 
Début des travaux : 2020 

Coût de l’opération HT : 285 367 €, soit 23,78 €/m² 

Coût des travaux HT : 250 151 € 

Aides financières :  
• Agence de l'Eau Rhin-Meuse : 5 322 € HT 
• Dotation de Soutien à l ’Investissement Local 

(DSIL) : 115 325 € HT 
• Région Grand Est : 71 356 € HT 

Surface de la parcelle : 1,20 ha 
Prix : lauréat du Prix Envirobat Grand Est 2022, caté-
gorie aménagement  

Requalification fonctionnelle et paysagère de l'entrée nord de la 
traversée de village à Thiéfosse (88)  
Zoom sur : La gestion intégrée des eaux de pluie 
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Démarche de qualité environnementale  

meule en pierre est mise en évidence, 
ajoutant une touche historique au site. 
Les interactions visuelles et les points de 
vue sur le paysage de la vallée de la Mose-
lotte sont nombreux, avec des affleure-
ments granitiques élégants et une ouver-
ture visuelle sur la zone humide de la Mo-
selotte. Pour valoriser ces perspectives, 
des bancs et des tables de pique-nique 
ont été installés, offrant ainsi des oppor-
tunités d'observation des lieux.  

Territoire et contexte local 

À l'échelle du territoire, cette traversée et ce 
renforcement du circuit piéton viennent ap-
puyer le tracé d’un chemin de randonnée lo-
cale, avec lequel ils sont en commun. Cette 
opération permet également de valoriser la 
connexion à la voie verte des Hautes Vosges 
qui longe la Moselotte sur ce tronçon (vecteur 
touristique important).  

La volonté d'aménager une aire de co-
voiturage est également en lien avec l'impor-
tance économique et touristique de la RD43 
dans cette vallée. 

Densité et optimisation des espaces  

La composition de l'aménagement a été 
soigneusement étudiée pour tirer pleine-
ment parti de l'espace disponible, en pre-
nant en compte les contraintes de la 
RD43, des parcelles privatives avoisi-
nantes et des affleurements rocheux gra-
nitiques de la vallée. L'attention s'est por-
tée principalement sur le linéaire piéton, 
les espaces de stationnement et les zones 
de pause. Les espaces résiduels en bor-
dure ont été aménagés en prairie de 
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Pilotage 

L’initiation de l ’étude a été favorisée par le 
CAUE des Vosges, sollicité par la commune. 
Après la sélection d'une équipe de profession-
nels, comprenant un architecte paysagiste en 
tant que mandataire et un bureau d'études 
spécialisé en voirie et réseaux divers (VRD), le 
projet a été entièrement supervisé en étroite 
collaboration avec l'équipe municipale.  

Durant la phase d'étude, au stade d'avant-
projet (AVP), la présence de la police de l'eau 
locale a été sollicitée lors de réunions de tra-
vail. L'objectif était d'aborder des sujets tels 
que la lutte contre la Renouée du Japon, une 
plante invasive, mais surtout les techniques 
d'infiltration et de gestion durable des eaux 
pluviales sur les nouvelles surfaces aména-
gées. 

Le département ainsi que la Communauté de 
Communes des Hautes Vosges ont également 
contribué activement au projet en se concen-
trant sur des aspects tels que la récupération 
de matériaux (moraine de granit), la lutte 
contre la Renouée du Japon et la sécurité des 
usagers le long de la RD 43. De plus, une réu-
nion publique a permis d'adapter le tracé de 
l'aménagement selon certains souhaits 
(entrées privatives, sécurité des enfants, visi-
bilité, présence des arbres tiges à proximité 
des parcelles) et l'équipe technique a été con-
sultée sur le sujet d ’une future gestion raison-
née des espaces plantés.  

Patrimoine, paysage et identité  
L'aménagement met en valeur le patrimoine 
bâti en créant une relation visuelle entre le 
cheminement piéton et l'église du village, qui 
se trouve dans son axe. De plus, une ancienne 
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fauche avec un entretien extensif.  
Chaque espace a été optimisé pour garantir la 
sécurité des usagers, en respectant les 
normes d'accessibilité des espaces publics 
extérieurs.  

Mobilité et accessibilité 

Des mesures significatives ont été prises pour 
améliorer la mobilité et l'accessibilité, en met-
tant l'accent sur la sécurité et le confort des 
différentes catégories d'usagers. Une réduc-
tion de l'emprise routière a été réalisée avec 
succès, ramenant la largeur de la route de 8 
mètres à 6,50 mètres. Cette initiative a été 
entreprise dans le but de libérer de l'espace 
au profit des mobilités douces, contribuant 
ainsi à la pacification et à la sécurisation des 
flux de circulation.  

L’aménagement de ce tronçon a également 
permis la création d'une continuité piétonne 
fluide entre les dernières rues de la commune, 
qui étaient auparavant distantes de 240 
mètres sans aucun trottoir, ni chemin aména-
gé.  

Un autre aspect important de cette opération 
a été la mise en place de traversées piétonnes 
sécurisées. Ces points de passage sont stra-
tégiquement positionnés le long de la nouvelle 
promenade arborée, garantissant aux piétons 
un moyen sûr et pratique de traverser la route 
tout en respectant les flux de circulation.  

Deux nouvelles aires de stationnement ont été 
créées dans le cadre de cet aménagement, 
permettant ainsi de répondre aux besoins de 
stationnement des usagers. L'objectif global 
du projet est de favoriser les déplacements 
piétons sur cette portion de la commune, en 
proposant un cheminement doux et sécurisé. 
L'extrémité sud de l'aménagement débouche 
sur l'arrêt de bus communal, renforçant ainsi 
l'accessibilité aux transports en commun.  

De plus, une aire de covoiturage a été aména-
gée, offrant la possibilité d'accueillir une 
borne de recharge pour les véhicules élec-
triques. Cette initiative répond aux besoins 
croissants de mobilité durable et encourage le 
partage de véhicules dans la vallée. La conti-
nuité et l'accessibilité pour les personnes à 
mobilité réduite (PMR) ont été intégrées sur 

l'ensemble du parcours. Il ne s'agit pas 
simplement d'un trottoir, mais plutôt d'une 
nouvelle promenade arborée qui offre une 
expérience agréable aux piétons.  

Bénéfices d’un aménagement sans bordures 

L'absence de pose de bordures a été permise 
par la mise en œuvre d'un sablé stabilisé ren-
forcé sur l'itinéraire piéton. Ce choix fut béné-
fique à l'aménagement pour  l'intégration des 
espaces de circulation au site et la relation 
étroite entre chacun d'eux. La bordure de-
meure une réelle barrière visuelle par son 
unique présence et elle devient physique lors-
qu'elle dépasse du sol. Elle se fait également 
accélératrice du flux automobile par un effet 
de perception de "rail de circuit" dans l'œil du 
conducteur. Grâce à l'absence de bordures, les 
espaces plantés se fondent avec les espaces 
de circulation et l'ensemble se pacifie sensi-
blement. Enfin, la non-borduration fut en fa-
veur du chemin de l'eau de pluie (visible donc 
pédagogique). Voir zoom sur : La gestion in-
tégrée des eaux de pluie en p. 6. 

Le résultat est un espace rééquilibré. La RD43 
n'est plus la seule entité spatiale maitresse 
des lieux. Les contraintes liées à la circulation 
(vitesse élevée, sécurité, priorité, travées des 
piétons…) sont pleinement intégrées dans le 
nouvel aménagement. 
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Ecosystèmes et biodiversité 

Une lutte efficace a été menée contre l'expan-
sion invasive de la Renouée du Japon sur le 
site de l'aire de covoiturage, en utilisant des 
techniques de concurrences végétales telles 
que des barrières biochimiques (diffusées par 
certains systèmes racinaires), des haies vives 
et le couvert des plantes ombrageuses.  

Dans le choix des végétaux, 80% des essences 
arborescentes ainsi que la totalité des es-
sences arbustives et des bulbes sont issues de 
la palette végétale indigène. Les semences 
herbacées pour les prairies fleuries sont 
toutes labellisées "végétal local". Les essences 
végétales sélectionnées sont diverses et favo-
rables aux pollinisateurs, tout en constituant 
des sources de nourriture pour les oiseaux et 
la petite faune locale.  

L'entretien des plantations est minimisé afin 
de respecter les cycles biologiques de la faune 
et de la flore existantes, ainsi que leur renou-
vellement spontané (floraison, nidification, re-
pos hivernal, fructification, multiplication). Il 
se résume à un à deux fauchages annuels des 
prairies fleuries, à une tonte respectueuse de 
la hauteur du gazon près de l'aire de covoitu-
rage et des accotements, ainsi qu'à un désher-
bage occasionnel des massifs. Les résidus de 
taille éventuelle, fauchage et élagage sont 

broyés et réutilisés sur place ou envoyés 
vers un circuit de valorisation des déchets 
verts. 

Gestion de l’eau 

Une gestion efficace de l'eau a été mise 
en place dans le cadre de l'aménagement. 
L’ensemble des revêtements de surface 
sont perméables (sauf quelques excep-
tions). Ils comprennent des dalles alvéo-
lées et du sablé stabilisé. Toutes les eaux 
de pluie sont traitées par infiltration di-
recte.  

Afin de réduire l'évapotranspiration, l'en-
semble des massifs est doublement paillé 
avec une toile biodégradable et du mulch. 
Cette mesure contribue à limiter les 
pertes d'eau par évaporation. De plus, 
grâce à une sélection appropriée des es-
pèces végétales et à une conception bien 
pensée, aucun arrosage n'est nécessaire 
pour les plantations.  

Matériaux et équipements  

Les granulats utilisés dans les revête-
ments en sablé et les résines ont été ex-
traits d'une carrière locale, réduisant ainsi 
l'empreinte environnementale liée au 
transport. Le revêtement du chemine-
ment piéton a été réalisé en utilisant un 
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stabilisé renforcé à base de granulats et d'un 
liant minéral et végétal, mis en œuvre à froid, 
ce qui nécessite moins d'énergie par rapport 
à d'autres techniques. Les croûtes de granit 
proviennent des rebuts de sciage de la car-
rière de la Bresse, et les boules de granit ont 
été récupérées dans le lit de la Moselotte par 
la Communauté de Communes.  

Une technique végétale de stabilisation des 
bords des noues végétalisées à base de fibres 
de coco a été utilisée jusqu'à ce que les 
plantes atteignent leur maturité. Tous les tu-
teurages, y compris les poteaux, les ligatures 
et les canisses, sont biodégradables et com-
postables, fabriqués à partir de pin non trai-
té, de fibres de bambou et de fibres de coco. 
Ils seront recyclés après cinq années de fonc-
tionnement. Le double paillage est composé 
d'une toile en chanvre non tissée qui permet 
l'expansion spontanée des plantes vivaces du 
massif, associée à un lit de broyat de bois de 
feuillu, le tout biodégradable au bout de 3 
ans. 

Tout le mobilier installé, tel que les bancs, les 
tables de pique-nique, les corbeilles de pro-
preté, etc. est fabriqué en France avec du 
bois provenant de forêts certifiées PEFC.  

Gestion des déchets 

Une gestion efficace des déchets a été mise 

en place tout au long du chantier. Les dé-
chets d'abattage et de débroussaillage ont 
été valorisés sur place en les broyant pour 
créer du mulch, un matériau organique uti-
lisé pour couvrir le sol et prévenir la crois-
sance des mauvaises herbes. Cela permet 
une réutilisation des déchets sur le site 
même, réduisant ainsi les besoins d'élimi-
nation et favorisant la durabilité.  

Adaptabilité et évolutivité  

L'augmentation des surfaces ombragées 
grâce à la plantation d'arbres tiges sur 
l'ensemble du linéaire et l'aire de station-
nement offre un confort accru aux usa-
gers. 

En ce qui concerne le parking de co-
voiturage, il est conçu avec une adaptabi-
lité intégrée. Il a la capacité d'accueillir 
des bornes de recharge pour les véhicules 
électriques, en tenant compte de la transi-
tion vers la mobilité électrique. De plus, la 
surface du parking peut être augmentée 
sur son bord Est.  

Un plan de gestion différenciée a été réalisé 
dans le cadre de ce projet pour en préserver 
les qualités écologiques, spatiales et durables, 
comprenant la formation des agents à la ges-
tion raisonnée des espaces plantés. 
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Pour aller plus loin : 

• Gestion des eaux pluviales : un enjeu fort pour les 
élus locaux (adopta.fr)  

• Pour une ville perméable et durable | Agence de 
l'Eau Rhin-Meuse (eau-rhin-meuse.fr) 

• L’infiltration comme mode de drainage des eaux 
pluviales (graie.org)  

Envirobat Grand Est  www.envirobatgrandest.fr  

Centre de ressources pour le bâtiment  et l’aménagement du-
rables dans le Grand Est 

Nancy / Saint-Dizier : arcad-lqe@envirobatgrandest.fr 
       03 83 31 09 88 / 09 81 98 23 27 

  Nancy : pqe@envirobatgrandest.fr 
       03 83 37 99 29 

                Strasbourg : energivie.pro@envirobatgrandest.fr
       03 88 14 49 86 

Fiche élaborée par Envirobat Grand Est - ARCAD LQE  
en décembre 2023 

Zoom sur : La gestion intégrée des eaux de pluie 

La gestion intégrée des eaux de pluie est une méthode 
visant à rester au plus près du grand cycle naturel de 
l’eau en privilégiant l‘infiltration des eaux au plus près de 
leur point de chute et, en cas d’infiltration partielle, à 
retenir l’excédent et à le rejeter à débit limité (source : 

Agences de l’Eau, Adopta). 

Dans ce projet, l’ensemble des eaux de pluie est infiltré 
sur le site (voirie, cheminements et espaces verts), direc-
tement dans les espaces plantés ou à travers un réseau 
de noues et des revêtements drainants.  

perméabilité 

L'ensemble des revêtements de surface est perméable 
(dalles alvéolées, sablé stabilisé), à l’exception des en-
trées privatives, 2 amorces de rues et la voie centrale de 
l'aire de covoiturage qui sont traitées en enrobé, ainsi 
que l'allée piétonne en sablé stabilisé renforcé. Lorsque 
le revêtement est imperméable, les eaux sont dirigées 
systématiquement et immédiatement vers les massifs de 
plantation et vers les grands linéaires de noues plantées. 

création de noues 

En cas de fortes pluies, l'exutoire est assuré grâce à un 
maillage de noues qui dirige les eaux vers une zone hu-
mide de la Moselotte, gérée par la commune, en accord 
avec l'agence et la police de l'eau. 

Le détail du réseau de noues a été élevé au rang de com-

posante structurante du paysage de la traversée. 

absence de bordures 

L’absence de bordures permet le cheminement 
libre de l'eau de pluie. En effet, l'absence de limite 
physique permet son libre écoulement immédiat et 
rapide vers le réseau de noues plantées. Le flux vi-
sible de l’eau permet également un aspect pédago-
gique puisque directement visible. 

végétalisation 

L’augmentation des surfaces végétalisées sur l’en-
semble du projet, avec différentes masses végétales 
(strate arborée haute, strate arbustive intermé-
diaire, strate herbacée basse), a permis une meil-
leure infiltration des eaux de pluie et un maintien 
de la fonction des zones d’infiltration grâce à leur 
rôle face au colmatage. 
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https://www.adopta.fr/wp-content/uploads/2023/02/Adopta-Sensibilisation-04-1.pdf
https://www.adopta.fr/wp-content/uploads/2023/02/Adopta-Sensibilisation-04-1.pdf
https://www.eau-rhin-meuse.fr/pour-une-ville-permeable-et-durable
https://www.eau-rhin-meuse.fr/pour-une-ville-permeable-et-durable
https://www.graie.org/graie/graiedoc/doc_telech/OUVRAGE-OTHU/OTHU_GEPV%202022_Chapitres/OTHU_GEPV%202022_Chapitres/OTHU-GRAIE_GEPV%202022_Chapitre7-INFILTRATION.pdf
https://www.graie.org/graie/graiedoc/doc_telech/OUVRAGE-OTHU/OTHU_GEPV%202022_Chapitres/OTHU_GEPV%202022_Chapitres/OTHU-GRAIE_GEPV%202022_Chapitre7-INFILTRATION.pdf

